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50 ans de Sacerdoce de Frère Roger Poret 

Roger, Frères et Sœurs, Chers Amis,
Ce que nous célébrons avec vous aujourd’hui ce n’est pas seulement la mémoire de cinquante années vécues 
dans cette mouvance de l’Esprit de l’Evangile. Non seulement nous faisons mémoire (avec un peu de nostalgie 
et beaucoup d’émotion) mais nous sommes aussi projeté vers l’avenir, habité d’Espérance. 
Et quelle est cette Espérance dans un monde en extraordinaire mutation comme l’est le nôtre aujourd’hui  ? 
Nous nous rendons compte que ce sur quoi vous avez engagé votre vie a de l’avenir. Ceci de façon plus 
évidente encore en cette période d’histoire contemporaine. Illustrons cette affirmation par quelques points. 

1.  Des  religieux,  Frères  Missionnaires  des  Campagnes,  choisissent  des  chemins  de  pauvreté,  nous 
dirions aujourd’hui de « sobriété ». Nous savons bien -et les drames qui marquent notre actualité nous laissent 
douloureusement éveillés en ce domaine-  que nous aurons à trouver des chemins de sobriété énergétique, de  
sobriété dans notre manière de consommer. Vraiment les choix de vie que vous avez posés, et que vous posez  
encore, ont de l’avenir pour notre monde. Nous aurons à trouver des chemins de sobriété heureuse (concept 
de Pierre Rahbi et Patrick Viveret), des chemins alternatifs pour notre société engluée dans une démesure de  
consommation. Ceux et celles qui sont porteurs, comme vous, du message de l’Evangile du Christ qui nous  
prêche ces chemins de pauvreté, ont, et auront, quelque chose à dire pour cet avenir que nous cherchons à  
inventer ensemble. 

2.  Avenir  de  chemins  de  résolution  non  violente  des  conflits.  Notre  monde  est  marqué  encore 
aujourd’hui par la guerre. Il y a malheureusement des guerres qu’il faut mener mais nous ne pouvons jamais  
nous en réjouir. Engager une guerre c’est toujours un aveu d’échec, par rapport à des chemins de résolution 
pacifique  des  conflits  que  nous  aurions  pu  trouver.  Vous  qui  vous  engagez  dans  des  chemins  de  vie 
communautaire, des chemins  passant parfois par l’abandon de sa volonté propre pour le bien de l’unité, 
vous avez des choses à nous dire pour l’avenir de notre humanité. Cette humanité qui a besoin de trouver des  
chemins de paix et d’harmonie, des chemins de dialogue plutôt que des chemins d’exclusion, dans ce monde 
qui est tellement marqué par le rejet de l’autre. Ces choix de vie que vous avez fait ont de l’avenir, ont de  
l’avenir pour notre monde. 
3.  Les  espaces  ruraux  ont  de  l’avenir  (Missionnaires  des  Campagnes).  Dans  un  monde  où  les  grandes 
concentrations urbaines ont montré leur capacité à créer de l’isolement, à déshumaniser, les espaces ruraux 
ont vraiment de l’avenir. Nous réinventons des espaces non concentrées de terres agricoles, qui ne soient pas  
composées  de  milliers  d’hectares,  mais  de  petites  structures  familiales.  On  voudrait  y  trouver   plus  
d’autonomie  alimentaire  et  des  espaces  de  vie  à  taille  humaine En  lien  avec  la  réflexion  de  certains 
économistes et de quelques mouvements alternatifs, nous croyons que les espaces ruraux ont de l’avenir. Ils  
sont des lieux où il est possible que l’on se connaisse ou que l’on se reconnaisse. Nous souffrons tellement de 
manque de reconnaissance dans des univers trop anonymes. Tout à l’heure avant de prendre un café, je suis  
allé acheter à la boulangerie un pain au chocolat. Et bien, un lieu dans lequel la boulangère (Marie-Ange)  
appelle ses clients par leur prénom, cela fait rêver ! Quel rêve pour des gens qui vivent dans ces grandes 
agglomérations où nous sommes des anonymes… Oui vraiment, ces réalités là, ces espaces ruraux, ont de  
l’avenir.

4. Enfin dans un monde d’extrême mobilité, (mobilité géographique, mobilité professionnelle, mobilités 
affectives), la fidélité aux engagements et à la fraternité a de l’avenir. Récemment j’assistai au départ d’une 
animatrice de pastorale qui après avoir changé 10 ou 15 fois de lieux de résidence dans sa vie, en raison de la  
mobilité professionnelle de son mari, disait :  « Mes racines ce sont mes amis, et la fidélité à ces amis avec  
lesquels j’ai noué de liens tout au long de mon existence dans des lieux si variés ». La fidélité a de l’avenir.

 Tout ce que nous énonçons là au fond c’est le « suc » de l’Evangile. Alors pour notre monde de demain, 
le Christ et son Evangile ont de l’avenir et nous nous en réjouissons. Nous exultons avec toi aujourd’hui Roger,  
habité comme toi de cette riche Espérance.
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